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 LE FORT VILLAGEOIS
XIV ème siècle

.
***

Site à vocation touristique

***

Roland MARTIN

     



             PROMPSAT,  possède dans son patrimoine un fort, exceptionnel et unique parmi les forts 
villageois du Puy de Dôme, de par son type d’architecture. On peut encore aujourd’hui le visiter 
après six siècles et demi d’existence.

Vue aérienne de l’ensemble fortifié

Son  HISTOIRE :

L’ensemble fortifié intégrait  l’église comme on peut le constater sur le cadastre Napoléonien de 
1827 
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Dessin de Bernard REY École d’architecture de Clermont-Ferrand 1997

             Les premières évocations du village  de Proensac apparaissent  dès 1250 du fait son 
appartenance à la seigneurie de Combronde
             C’est  au XIVème siècle ,en  1364,sous le règne de Charles V , période troublée de la guerre
de Cent Ans, que face aux incursions des Anglais , des bandes de routiers  et des pillards , les 
villageois  et leurs consuls obtiennent l’autorisation de fortifier un quartier proche de  l’église afin d’y
trouver refuge et de mettre à l’abri leurs biens, le clocher  de l’église servant de donjon .
              L’autorisation accordée par le  Bailly d’Auvergne précise les conditions de construction du 
fort ; élévation d’une palissade faite de paillis,  réalisation d’un fossé et surveillance par un 
capitaine d’armes ; l’accès au fort étant fermé par une herse. Le premier capitaine de la place 
aurait été un certain CORREUF.

Accès  devenu principal au XVII ème siècle après la destruction d’une partie du rempart
s’appuyant à la chapelle Sud de l’église
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Les murs d’enceinte du fort :

Le mur Sud

Les murs Nord et Ouest :

             On peut apercevoir sur le rempart Nord une bretèche restante et à l’Ouest un reste d’ 
encorbellement.Ce mur Nord amplifie l’effet de profondeur de la vallée du ruisseau des fourneaux.
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Mur Nord

   

             Plus d’une trentaine de loges avaient été aménagées pour abriter  les villageois, selon une 
organisation régulière avec des ruelles  de faible largeur (1,70m à 2,10m) se coupant à angle droit.
             L’avancée importante des toitures semblerait avoir assuré l’abri du passage en cas 
d’intempéries.

« Rue des Vignerons »
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                     « Impasse des Loges  »                                                       «   Rue de la Poterne   »   

« Impasse des Chartreux »
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             Ces loges étaient construites avec une fonction défensive avec des portes et fenêtres 
exiguës et pour la plupart sans cheminée.
              Ces loges étaient, pour la plupart, de petites dimensions environ 10 m2 (3,00mx3,50m) et 
comprenaient généralement trois étages dont un  sous–sol voûté , creusé dans le rocher, un rez de 
chaussée et un galetas ; l’accès au sous-sol s’effectuant souvent par une trappe à deux vantaux 
et quelques marches d’escalier hautes et étroites. Celles-ci sont encore  visibles.

                     Partie inférieure d’une loge                           Extrait de plan de B.REY  Architecte

             On peut apercevoir dans la  loge située au Nord Ouest du fort  une latrine dissimulée dans 
le mur  d’enceinte.
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             Sur le mur Nord on  remarque:

                 -une bretèche encore en bon état ,placée au dessus d’une porte dérobée ; celle qui 
était probablement  située au dessus de la poterne, aurait disparue avec l’effondrement du haut 
du mur.
                 - les nombreuses meurtrières.

             Le fort semble avoir été utilisé jusqu’au milieu du XVème siècle, date à partir de laquelle on 
constate des remaniements.
             Propriétaires d’une maison et de vignes dans le village dès 1243, les Chartreux de Port-
Sainte-Marie avaient acquis en 1421 une loge, échangée quelques années plus tard pour une plus 
grande, située dans le passage Est  dénommé « rue du Comte de Poitiers »,que l’on appelle 
encore de nos jours la cave des Chartreux qui servait également de réfectoire.
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Coté Est  « Rue du comte de Poitiers »
 Accès principal du fort jusqu’au XVII ème siècle

Accès aux salles communales déjà aménagées et au prolongement de la « rue du Comte de
Poitiers »
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                   Cave des Chartreux                                           Prolongement «  rue du Comte de Poitiers »

             Depuis  cette époque les loges du  fort  ont été utilisées comme caves et certaines  sont 
encore en activité.

Son  EVOLUTION

             Ces loges, plus d’une trentaine, devenues caves, sont pour une grande partie des 
propriétés privées et certaines ne sont plus utilisées.
             Depuis plusieurs années les municipalités successives se sont préoccupées de l’avenir de ce
fort  dont certaines  loges étaient en ruines et abandonnées ; ce qui a conduit  la commune à se 
rendre propriétaire de dix-huit de ces anciennes loges.
             En 1997 une étude approfondie sur le devenir de ces lieux chargés d’histoire, a été réalisée 
par B.REY de l’école d’architecture de Clermont-Ferrand. 
             Cette étude  proposait un projet de réhabilitation  dont la création d’espaces tels que 
gîtes, centre d’exposition, loges, terrasses,….Ce projet composé de plusieurs phases,  n’a pas eu 
de suite, compte tenu de son coût apparemment élevé.
             Une vocation touristique et éventuellement économique, par une  utilisation occasionnelle 
de certaines loges comme  lieux d’exposition, de ventes ou de rencontres semblerait plus 
envisageable
             En 2013, pour des raisons de sécurité, la partie basse des ruelles ont été fermées au passage
des visiteurs à l’exception de l’accès aux propriétés privées.
             Dans une première phase, la poursuite de la mise en sécurité des lieux, et l’aménagement 
des ruelles, permettraient d’offrir ce patrimoine à la vue d’un public plus nombreux  .
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Loges remises en état dans le cadre d’emplois aidés par l’état.

            Des travaux confortatifs des remparts, avec couronnement des murs, travaux que l’on peut 
apercevoir coté Nord, ont été réalisés  dans le cadre du budget de l’ancien Syndicat 
intercommunal des Côtes de Combrailles (SICC).

             En 2012 et 2013 des loges ont été  partiellement reconstituées dont une qui a été 
recouverte provisoirement à titre conservatoire.

 

11



             Depuis ces  derniers travaux et  la fermeture de la partie basse des ruelles  aucune autre 
action n’a été entreprise sur ce site.

Son AVENIR :

             La sauvegarde de ce riche patrimoine que représente le fort villageois de PROMPSAT 
nécessitera à l’avenir une forte implication des collectivités et des particuliers propriétaires des 
lieux.

             La poursuite de la conservation de ce patrimoine remarquable pourrait dans une première 
étape  s’inspirer des premières études architecturales réalisées.

             Cette sauvegarde permettrait à terme, au-delà de sa conservation, d’en faire au vu de sa 
qualité historique exceptionnelle, un site touristique régional dans le cadre des itinéraires 
départementaux et des sites d’intérêt communautaires des Combrailles et en fonction de  
l’évolution de sa réhabilitation un lieu de manifestations culturelles et festives.

***

INFORMATION :

PS : Les informations figurant dans ce document ont été inspirées :
-du document établi  en 1997 par B.REY  Architecte  École d’Architecture de Clermont-Ferrand
- des documents de l’Association des forts villageois d’Auvergne
-de diverses archives diffusées sur internet par les associations de défense de l’environnement et du patrimoine.
- photos du site et de documents :R.M.
-il est à noter que le nom des rues n’est pas d’origine et a été attribué  afin d'en faciliter le repérage.
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